
 Par bonheur : le verre 
est à moitié plein!

Le bonheur est avant tout une question de perception. 
Ainsi, des études montrent que les ressortissants de nations 

soumises à de fréquentes attaques terroristes ne sont pas 
forcément plus anxieux que ceux des pays où les actes de 

terrorisme sont plutôt rares. Là où des attentats mortels sur-
viennent régulièrement, les habitants dépensent moins 
d’énergie pour nourrir la panique face à la violence. En 
revanche, ils s’occupent davantage les uns des autres. 

Ils agissent. Céder à une phobie grandissante est un luxe 
réservé surtout aux personnes qui ne sont pas réellement 
en danger. Les émotions et les perceptions sont toujours 

relatives. Ceci explique également, pourquoi le sentiment 
de bonheur ne grandit pas proportionnellement 

avec l’enrichissement matériel.  
Le bonheur est un vrai métier – sous-estimé – et qui 

demande à être appris. Par chance, il est dans une large 
mesure possible d’entraîner le bonheur et la réussite. Celui 

qui voit les côtés positifs des choses, qui se concentre 
sur les opportunités offertes et ses forces personnelles, 

aura plutôt une «main heureuse»! Dans une même 
situation, il connaîtra plus de succès que les «défaitistes». 
Malheureusement, les mauvaises nouvelles et les «sensa-

tions» exercent une grande force d’attraction. La plupart des 
médias profitent de ce fait pour fidéliser leurs lecteurs et 

spectateurs. Et pourtant nous sommes tous conscients que, 
quotidiennement, il se passe bien plus d’événements posi-

tifs que négatifs! Oui, la manière d’observer peut changer 
notre perception des choses! Le bébé parvient déjà à  
s’asseoir – bientôt, il marchera! Ce constat recèle une 

grande fierté, un immense espoir et une très forte envie 
d’aller vers l’avenir. Que ressentiraient en revanche  

les parents si, en lieu et place, ils dresseraient une liste de 
toutes les choses que leur enfant ne sait pas encore faire!

Notre «enfant» est la branche technique agricole. Nous 
fournissons les machines et équipements qui permettent à 
l’agriculture de produire des aliments. En l’absence de ces 

engins, il n’y aurait pas assez à manger, les agriculteurs se-
raient bien mal lotis. Sans portable, voiture, TV, nous par-

viendrons probablement tous à survivre d’une manière ou 
d’une autre. Mais sans nourriture, personne! L’agriculture 

est en pleine mutation – ceci se répercute aussi sur la 
branche technique agricole. Et cette mutation offre un 

nombre incroyable d’opportunités! Concentrons-nous sur 
nos forces et nos possibilités. Le verre est à moitié vide? 

Bien au contraire, il est à moitié plein! Dans ce sens, je vous 
souhaite d’heureuses perspectives! 

Andreas Furgler  

Editorial 5

Zum Glück: Das Glas 
ist zu 50% voll!
Glück ist eine Frage der Wahrnehmung. Studien zeigen, dass Menschen 
in Ländern mit häufigen Terroranschlägen nicht unbedingt viel ängst-
licher sind als jene in Ländern mit sehr seltener realer Terrorerfahrung. 
Wo es regelmässig tödliche Anschläge gibt, haben die Menschen 
wenig Energie für panische Angst vor dem Terror. Sie kümmern sich 
dagegen mehr umeinander. Sie handeln! Den Luxus der wachsenden 
Panik können sich vor allem jene leisten, die nicht in echter Gefahr 
schweben. Gefühle und Wahrnehmungen sind eben relativ. Das erklärt 
auch, warum zum Beispiel das Glücksempfinden nicht im gleichen 
Verhältnis mit dem Geldsegen wächst.  
Glück ist ein echtes – unterschätztes – Handwerk und erlernbar. Glück 
und Erfolg lassen sich zu einem grossen Teil steuern. Wer einer Situa-
tion die positiven Seiten abgewinnt und sich auf die Chancen und 
persönlichen Stärken konzentriert, hat eher eine «glückliche Hand». Er 
wird in derselben Lage mehr Erfolg erleben als die «Schwarzseher». 
Leider üben schlechte Nachrichten und «Sensationen» auf Menschen 
eine hohe Anziehungskraft aus. Die meisten Medien nutzen diese Tat-
sache, um ihre Leser, Hörer bzw. Zuschauer an sich zu binden. Und 
doch wissen wir alle, dass täglich viel mehr positive als schlechte 
Dinge geschehen! Ja, die Sicht auf die Dinge kann die Dinge ver- 
ändern! Das kleine Kind kann schon sitzen – bald wird es laufen! Das 
gibt ein wunderbares Gefühl, eine unbändige Hoffnung und starke  
Zukunftslust. Wie würden sich Mutter und Vater fühlen, wenn sie statt-
dessen täglich eine Checkliste von Dingen betrachten würden, die ihr 
Kind noch nicht kann!
Unser «Kind» ist die Landtechnik-Branche. Wir liefern jene Geräte, mit 
denen in der Landwirtschaft Nahrungsmittel produziert werden. Ohne 
diese Geräte gäbe es nicht genug zu essen, wäre es um die Bauern  
ausserordentlich schlecht bestellt. Ohne Handy, Auto, TV könnten wir 
wahrscheinlich alle irgendwie leben. Doch ohne Essen niemand! Die 
Landwirtschaft befindet sich im Wandel – das wirkt sich auch auf die 
Landtechnik-Branche aus. In diesem Wandel liegen unglaublich viele 
Chancen! Lassen Sie uns auf unsere Stärken und Chancen blicken.  
Das Glas ist halb leer? Nein, es ist halb voll! In diesem Sinne wünsche 
ich Ihnen eine glückliche Perspektive!                    
					                            Andreas Furgler     
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